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C'est dimanche prochain, nue «a dEÉ 
Ve mise »ur pied par le Vélo Clui 

CYCLISMB 

Le Critérium de ta Flandre Martt!œe 
LE CHALLENGE D U « .RÉVEIL D U 

N O R D » FT LA COUPE c THEO „OR-
DIER » ONT BT8 C H A U D E M E N T D I » . 
F I T E S . 

Victo ire de F é l i x G œ t h a l s 
cette nj**rnjfique épreuve qui avau W M W M 

meilleure» péuaies 'le i* réstlou du Nord, obtint 
IUT énorme -iutcés qui lait le plus srraaKl honneur 
aux organisateur» . , 

Volet le classement * l'arrivée ' 
1er Gœthal» relu, en « •• *• l/». «a ' 

AOCipéditiue de Luaune. 
le Vandenberjrhe Florent, a une demi 

• o r Oycle • LA NORDISTS ». 
3e Durlenx » ira. longueur, do V.C. Toorquan-

•oU. sur Cycle UYS8EL. 
«e Florent Gœthals, à 2 longueurs, sur Syele 

l^eHS^^ust'eraaçaia, de la Pédale Dunkerqool-mie De'idlevel Emile. 'I» Vélo Club Tourqneunols 
Te Vrrt René. dn Vélo Clun Tourqnennols, aux 

€ïDl«)nlTuue tous ces coureurs ont disputé la pre-
mtéru Place »" «I rtnt et qu'ils méritent les plus 
«rendes félicitations pour la superbe course qu Us 
ont tour-te. 

LE YII' GRAND PRIX CHAMPION 
._ repreo-

Cluk CHAMPION, 
M«nîi«~concours de» conimen.ants du quartier. 

PTU» oe 1 W trT de prix viendront récompense, 
l e f coureur.. I.es *e ..ate»rories ue seront pa»'•«• 
hïtééV • diO.rents ;.-ix et r-riuu •= sont :.revus uour 
eux?«t £ pïuaïlls cumuleront au classement *é-
^DétÀ oon nomt-re de cuoreur» ue la r.CC.N «ont 
•JCrtU uat Joute qu'au départ tous le» futurs 
r ï L . de la roule seront la et que tout au long 
«u parcours! Il « il'rera une belle hataUle pour 
la conquête île la première i lace . 

Ilandei -vous a tous les «portsmiD dimanche pro
chain pla.e casquette, pour assister a une belle 
•°Sïïr»*«eutXreçu* Jusqu'au départ cUa Maurice 
CHAAiriO-N", M. rue de» sanazin», Lille. 

LE GRAND PKIX G l . M C O X - ï ' E I i R l L S S 

Une nouvelle Victoire 
des cycles HYSJfEL, . 

oVec Emile Cardot v 

Le Crand Prl» « N i C O i P t i H U M a obtenu 
hier on teros succès, i'ia» ue cinquante coureur» se 
réunirent a 15 u 15 pour le sitfna. Ue 1 envolce. 

De» le départ, Vintaer secoue le peloton jualKre 
la vent det-oul : Versieile. Du.iois, crèvent, mais 
reloliraent a Wambrecf.i^ ; Duinieux ...-marie, 
m a u ^ i u . succès ; Desmnllte*. uuoui. mènent . 
Kaullart sur Cycle KNOCKA6KT, secoue le Pelo
ton au passage i. Péreuuhtes. 

Mesu.l et uîuliieujt .-rêvent à Bailleu et rejou»-
flrout a ï iétre, au moment ou la pluie lait sou 

' ^ o o u f o e Caasel est abordée par » coureurs et 
Cardot fc.nue. suivi de Mathon, pas»e premier au 
contrôle. Dar.-, ia descente, malcré la chasse C-pre-
nue du peloton Us ne seront plus rejoint. Matbon ! 
se, trouvrdan* Yomu-atieo de rettoffler « t < * « * 2 i 
Ten v» d'une allure souple et II franchira .a ligne [ 
«'arrivée a^ec une minute d'avance a la u. » . 

Voici le classement • 
1er CARDOT. sur Cycle RYSSEL. 
4e Matbon eur Cycl. WALTOR «1 1 » » • * • -
3e DulblOUX. sur Cycle C. S 'IIC.5T.EXCELÏIO". 
te Delcourt. sur Cycle w AUTOR. 
Se Dubois sur Cycle MCBCI:LE. 
6e DaBiu,J«]. sur Cycle CEHICOT. 
7e Dhont sur Cyoïr LEMAKIEU. 
«e Pottler, sur Cycle DULEIOll. 
a. Tlerr» : 10- nayon . ne Ho>ide»rt : rse Oooer-

tter ; 13e Dekester 14e Hnué : lie Rose, etc... 
Agent des cycles RYSSEL poar Lille : 

M, Rogier, 52, me des Sarrazins, à Lille 
LE GRAND PRIX DES J U N I O R » 

"Belle Victoire des cycles 
VEERLESS-EXCELSIOR 

aVec Camille LefebVre 
AutWtat K atipmt <h* «rsnnl-*»»» CCNtcOT, »e« 

futurs . a» . Agés de ux-m» de 14 ans. se sont ex
pliqués sur les boulevards. 

I» parcours, environ 30 klm.. hit couvert A oae 
allure de record, en moins dune h êure. 

Le classement s'établit c o m m ^ . s n i t , -
1er Lefcbvre sur Cycle p = ert.esa-exc«i.afO«l. 
9e ex-eequo Devratlne et Vandenrtrl«sehe. 
te MontaT • Se Bardin. sur Cyole OUl-«IO»l ; êe 

Vercambre • le Huygbe : 8e Béhart ; 9e Farter, etc. 
Las cycl«» PFJEKLXSS et GE^TICOT sont 

an trente chez Génicot, 86, rue d e Faabotirts-
de-Roirhais, Lille. 
LE GRAND PRIX C T C U f T B DP. CAUDRV 

Victoire de Mortelmans 
sur bicyclette LU MIN A 

Hier s'est couru le Orand Prix Cycll«te ne 
Caudrv 180 kilomètre* orvanisé par M Dumont-
Léclonet, arec le concours du journal >L Action au 
Cambrésis • et la Municipalité Caudrevieune. 

A 1* h » au nilllea d'une foule corisnle.rs.Dle 
le départ fut donne T>n<-e de l'HOlel de-Ville a 
trente-huit concurrent". Un public très nonibreni 
ae pressait le lorur de l'Itinéraire parcouru par los 
coureurs, encouraceant ceux-ci de leurs bravos et 
de leurs acc:am.if:c-ns. surtout dans le* localités 
de Qulérv. Avesnes-lei-Aubert, Beauvols, Fontalue-
«u-Plre, Le Cateau. 

L'arrivée eyt lieu dan» l'ordre -rtilvant : 
1er MORTELMtNS de Solesmes, sur kleyelette 

• LUMINA p. a 17 h ti : -'« Desirardin. de Poix-
du-Nord 1 17 h Î3 ; 3«. Cuisinier, de Croix, tur 
bicyclette « LUMINA ». A 17 h. 2fl . +e. Denimal. 
de Caudry. t 17 b 35. sur bicyclette « LOMIM». » i 
Se Jacqoemin do tt'allnconr». a 17 h. 38 : 6e. l»on 
Tiimant de Bétnercourt. à 17 b. Jsi' 5" : 7e, Des
tombes. ' de Polxdu Nord ; ae Manrnerex, du 
Cateau • »e. Ducliemin, de Usrny : lie. <".aitois 
JLegra* de Crévecœur • 11e. Arthur Lebailleux 
du Cateau ; 1«>. Feruand Legrand, de CauUcry. 

VOET ACHILLE SE CLASSE 1er A MARNES 
LTJnlon des Anciens Commuants A tlarnes a 

tkit disputer hier sur un parcours do so klm.. fs 
loU le circuit : I.olsoo Carvin. C-..urnèrrs. TlAr-
Oat>. une épreuve cycliste quelle avait organisée 
âe rnatn de maître. 

Le départ a été dooDé à M h. en A 70 concur
rents. Le train fut vif et Vcet et. Caillot qui s'é
talent échappes se disputèrent la première piaêe 
au sprint. Vcet l'emporta de trots longueurs. Voici 
le classement A l'arrivée • ter Vcet Achille, en 
3 h 08' ; »e Caillot à trois lonsrueurs : 3e Mafçner 
Alexandre : «e Llnck : Se Vanrasenore. etc... 

Cette, épreuve obtint w r tout le parcours on 
arrand succès qui recompensa comme U convenait 
tons les organisateurs. 

»«rj««*Tiovi DES et .«*s cvoLisTce e n Mono 
l a Criaillai» on de u, Fétlérauon des CJutu 

Oetlstes « • Nord réunie en assemblée extraordi
naire le dimanche s* Juin a décidé, sur la propo
sition de son président. M Delplanque : 1* La 
«csnlnauon de M An trop comme vice-président : 
S* La uomtnatlon de M. Six. comme trésorier 

La Commission a roté en outre 1 amnistie pour 
tous les coureurs punis par la Fédération lusqu a 
La troisième catégorie 

Las coureurs pénalisés paieront un droit d'entrée 
de S francs an lieu de so francs, exceptlonneile-
raent durant le mots de Juillet. Les coureurs possé
dant une licence de l'O. V. V. seront acceptés 
Jusque ia troisième catégorie. 

A l'occasion de cette amnistie les amendes encou
rues sont portée» pour Caetelaln. a *0 fr . peor 
Maton. Cardot. Lseoutré Durteax. Dhont. De Man. 
a cinq francs. 

Le coureur Vermeach a son iraando du Clnb des 
Bots Blancs portée à cinq francs ; ce coureur doit, 
de plus, une amende de cinq francs pour avoir 
reçu un boyau dune voiture dans la esvirss 
Hellcmmes-Batsteux. 

La Fédération des Clubs Cyclistes do Mord rap
pelle qu'a son calendrier pour le mois de Juillet, 
sont inscrites les course» suivante» : s Juillet. 
uraml-Prlx Champion. 1700 fr. de prx. dont deux 
bicyclettes ; fS Juillet. Prix Duiélor, 1300 fr de 
prix -, 19 Juillet, Prix Waltor. t.000 fr ds prix. 

La Fédération s'occupe de Plus, très activement 
de son Grand Prix qui doit avoir lieu le dimanche 
15 aoêt doté par le a Réveil du Nord ". d -in 
challenge .et dont la liste des prix s'élève actuel
lement a 3000 francs 

rtroms-Prinni' 

Les Succès des Cycles D.E-M. 
GRAND PRIX GRIFFON à Arras (ISO kMomètresl 

f , ORrEZ 

PARIS DOL AI rSS kilomélresl 
£•, BOIUIN — Catégorie déoutants 

GRANDE COLïlSE de DUNKERQL'E (130 kilotn.) 
j>, TRENTENAERE 

LILXIJ M U IJF.I r.r>ULLE (2t« EilonjètresJ 
«•, VAN DBUAENE 
3», DECLERCQ 

LES COSTUMES DE BAINS 
T'iix»i'iviAJ'i»ia»iJia»ja»iOMia»iu»'u»f>jxUia'4.' 

Sur les plageâ mondainee, le maillot règne 
en maître depuis quelques années déjà. Les 
maillots sont des plus variés- : maillots Ce 
soie. d« fil. de coton ou de laine ; maillots 
noir» ou de couleurs vives : maillots plu» ou 
moins ëchancrés. plutôt pi- o que moins, très 
souvent ajouras par les laçages sur les cotés, 
au milieu du devant sur los épaulée ; beau
coup de maillots au lieu d'être décolletés en 

Tous ces coureurs sur Bicyclette D. 6. M. 
UsijKtJj 008 à 402, r.de Coudé, liruay-s Escaut (Noid) 

AU CVCL0 C.U9 POUAISIEN 
Le Circuit de» 4 VIII» 

Le Cyclo Club Douaislen organise le Dimanche 
lu Juillet avec le. concours de 1 Association des Mu-
tUu» du Douaisis sous les auspices do La Municipa
lité Doualstenne le Grand Circuit des t Villes du 
Sert et du Pas-de-Calais sur le parcours Douai-
ix-nain. Cambrai, Arras, Douai, soit 110 klm. 

Cette épreuve dotée de plu» de 3.800 franct i-
'prlx est ouverte 4 tous coureurs li enciés de IX.t . 
F . Indépendants, aspirants et débutants des 3e et 
ie catégorie» 

Prix : au 1er une bicyclette de caurse et tOO fr. 
en espèces ; ve une bicyclette do course : 3o 300 
lr.: 4e un cadre de course ; 5e une paire de roues 
complètes : ce 100 fr.; 7e 75 fr.; 8e une paire de 
boy.inx . Se 50 fr.; 10e une montre, e t c . 

Priiucs, spéciales avec cumul au classement géné
ral. Aux coureurs de 4e catégorie : su ter, 10» fr.; 
au se S0 fr.; au 3e 30 fr., etc... 

Aux coureurs .lu Cyclo Club Douaislen i sa 1er, 
100 fr.; au 2e 50 fr.; au Se 30 fr., etc... 

Remise des dossards an siège du C.C.D., S. me 
de la Mairie, do 11 à H h. Appel nominal Grande 
Place, de 13 h. 30 A l.t heures, départ. 

De l i A 13 h.. Grani'Pia.-e. Concert par le» Jeu
nes Fanfnrlstes rie norlgnies. Arrivée Boulevard 
Pasteur vers 16 h. 30. Concert par l'Union Musi
cale. 

Les opérations de contrôle seront assurées par le 
Sons Oor îté Douaislon de l'U.V.F. 

Les "ncurements 4 francs sont" reçus dés ce Jour 
par M. Henri BUot. remmtssalre des courses du 
O.C.D., 1, me de la Mairie. A Douai. Clôture des 
pPT.-ig-ementa le 1* Juillet. A «• heures. 

En aucun cas. la Société ne sera responsable des 
accidents. 

AU VELO CLUB DE FLERSSART 
Lé Vélo Club Flers-Sart organise le dimanche Î6 

Juillet, le Grand Prix Vanderdonckt, sur le par
cours de llers-Béthtuie et retour, sous les règle
ments de l'U.V.F. Cette épreuve est ouverte anx 
3e e itl zorle. *e indépendants, aspirants et débu
tants. 90 prix récomiienseront les vainqueurs. Prix 
spéciaux pour aspirants et prix supplémentaires 
pour les débutants Engagements 4 fr. 40 au stese, 
n«. rue de I.tUe, A Flers-Breucq, ches M. Achille 
Variderdocnltt. 

BOUDAIX CVSOINO ET RBTtNIE OS »tm.| 
C'est dimanche matin 1« Juillet S 0 h. 30, que 

sera doiné le départ de cette épreuve cycliste ré
servée aux Jeunes gens acres de m ans et en des
sous. Cette course est dotée de 400 fr. de prix en 
espcèes et en nature, ainsi que d'un nombre Im
portant de primes diverses. 

A » h distribution des dossards cher. M Valen-
tin ; A D h. 15, photographie du «Troupe des cou
reurs : 9 h. 30, départ arec itinéraire suvlant : dé
part rue Jules Guesde, en face du numéro 109. sui
vre la rue et continuer rue de Benumiont. Avenue 
de» Villa» A gauche. Octroi d'Hem. Hem, place 
dTtem. Forçat, Ascq. contrôle volant chex M. Lsn-
tem. tourner * gauche et 150 mètre» plus loin a 
droite. Satnehln Bouvines, Oysolng. contrôle cher. 
M. de Courey, garagiste rue de 1.111e. Retour par 
la même route avec rirrl^c* chez M. Ségard. f7, 
rue de Tunis \J* droit d'e/i'-aîrement est fixé A 
3 fr. • '"on s'inscrtf cher. M. Valenftn, too, rue 
Ouïes Gu'.-de, a Bouhalx. 

QKANDE COURSE A PONT DE-LA OEULE 
Dimanche 1!K Juillet 1995. Grande Course Cycliste 

h ^ont-ile-la-lJeale, Arras et retour '60 klm.), réser
vée aux coureur" licenciés de l'U.V.F.. 3e et te 
catégories. Indépendants, aspirants et débutants. 

Noitibr-Mix prix Le., engagements sont reçus chez 
M. Carller, 4, rut du Pont, à Pont-de-la-Denle. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

taille, se croient obligées de le revêtir pour 
étro « à la mode » Cependant, déjà l'an der
nier, on a noté la réapparition de quelques 
costumes. Soront-iis plus nombreux cette sai
son ? Est-ce désir de changement, accès de 
coquetterie T il est de si charmnts costumes 

Puisque la mode est à la simplicité, simpli
fions, portons des costumas cotrrts, ëchancrés, 
plats, mais tout dm même des costumes. 

Patron N° 5295 
Gracieux costume de bains d une seule pièce 

en jersey marine, garni de gance mandarine. 
Mannequin 44. 
Métrage : 1 m. XS de jersey. 

rond, s'arrêtent au-deasoue des brn» et n e sont 
retenue aux épaules que par d'étroites épau-
lettes. — 

Des biais, des tresses de soie de ton opposé, 
cousus à cheval, en bordure, en sont les sim
ples garnitures ; quelquefois un motif brodé 
ou de grandes lettres entrelacées, ou même le 
diminutif du petit nom. 

Les peignoirs sont très élégants, beaucoup 
eont en tissu éponge façonné, de couleur 
jaune, rousre, etc. D'autres moelleux tissus 
sont aussi employés. On y voit quelque» b'rr-
nous qui ont beaucoup d'allure 

Sur l e s plages plus modestes, le maillot de 
l.iin* noir eat pres-uio an uniforme ; jeunes 
filles et mamans, sans se soucier de leur 

Patron N e 5297 
Elégant peignoir de bains, de forme kimono 

très foncé à l'encolure. . 
Mannequin 44. 
Métrage : 3 m 50 en 110. 

Peut-on en rêver un plus charmant que le 
modèle 5.296. d'une seule pièce, dont lie bas 
évasé forme eulotte. Ce costume est. exécuté 
en jersey marine entièrement bordé tî'une 
tresse mandarine. Le bonni^hon serre-tête en 
soie marine, rayée de bandes mandarines, se 
trouve dans la môme pochette que le cos
tume. 

De forme nouvelle, très ample, le peignoir 
5.HW est un -ttlimim très foncé à l'encolure. 
Le col peut se porter fermé -»u ouvert, retom
bant en pane de charrue coté. 

Un épais tis»su éponge à impressions con
viendra à ce modèle. 

COUSINE GERMAINE. 

L'ASSEMBLEE GBNERALi; E T LE TI— 
CONGRES A N N U E L DES ARBITRES 
O m C T E L S DE LA LIGUE D U NORD. 
C'est hier, en les salons de l'Hôtel Maréchal, rue 

SoiferUio, A Lille, que les arbitres officiels de la 
Ligue du Nord de Football-Association ont tenu 
les assises de leur assemblée générale et do leur 
second Conerès. 

A l'Invitation de la Commission régionale. » 
membres environ avalent répondu et c'est dans 
une atmosphère fraternelle et cordiale que se dé
roula la réunion. 

L'ASSKMDLEE GENERALE 
D est 10 h. 1S quand M. AchUle Vallln, -président 

de la C U.A.. entouré des membre» du Bureau, ou
vre la séance. 

Lecture est donnée du proces-verbal de la der
nière assemblée. 11 est accepté sans objection. 

Puis M. A Vallln prononce l'allocution d'usage. 
Il remercie tout dvahord les arbitres d'être venus 
aussi nombreux et passe en revue les faits sail
lants qui se produisirent au cours de la saison 
1S24-1925. 11 constate avec plaisir la progression 
constante de l'arbitrage et ce. malirré les attaques 
réitérées du public eu. suit le» match' 

Ce public dit-il 
do footbaU 

rltts souvent ignorait des 
mal 

nous OTOOS A regretter de ee fart la retraite pré
maturée d'un de nos lueti.eirs directeur» de match 
M. Diéricks du Stade ltoubalslen. Souhaitons que 
cette retraite ne soit que temporaire et termous 
des vceux pour que bientôt notre ami reprenne 
rang parmi nous. 

• Chers Collègue», quoique vous fassiez, quoique 
vous agissiez avec coeur et loyauté, vous serez tou
jours critiqués. 

« Placoi-vous au-dessus ds toutes attaque» l 
Soyei fermes tout en restant corrects, car c'est 
votre fermeté qui mettra un frein A l'ardeur dé
sordonnée de vos adversaires et partant la réduc
tion très sensible de nombreux incidents. » 

Il constate que 208 arbitres contre 185 l'année 
dernière, sont Inscrits A la L.N.F.A. Dans l'ensem
ble, tous fonctionnèrent à peu près assidûment, 
puisque le déchet des matebes privé» « d'officiels » 
n'est que de 4 % environ. 

Il Insiste «itlr; auprès des membre» pour qu'Us 
fassent de la propagande dans leur entourage, 
alin d'amener de nouveaux candidats-arbitres, car 
dit-U, ce n'est pas aos, mal» largement le double 
que nous devrions être pour donner •atlsfaction 
aux nombreux clubs composant notre puissante 
ligue du Nord. / 

Le secrétaire, M. Cb Vandevergaé.t», non» mon
tre ensuite que le» arbitres n'ont pas chômé. Volet 
les chiffres que nous avons pu ses dans son rapport. 

Saison ie-24-19», 550 matches en division cl^ion-
neur et réserve» : 1 3 arbitre» le» dirigèrent. Seules 
3 rencontre» en • D.H- » et a est • E » n'eurent 
pas d' • officiels •. 

Au total. Il y a en sur le territoire de la Ligue. 
3331 matches officiels dirigés par 908 arbitres. Ces 
chiffr-s se passent de commentaires et prouvent 
suffisamment lé dévouement inlassable de ces 
derniers 

MM Dnblee r»nr le district terrien et Vaast, 
pour le district do la Somme, fort connaître la 

I bonne marche de l'arbitraire dans leur •acteur. 
Ensuite a Heu le renouvellement du tiers de la 

C.R.A., MM A. Vallln. Lemalre et Qutttemel. 
membres sortants, sont réélus respectivement par 
80, 51 et 44 7Clx. 

L'assemblée générale est terminé*. 
LE CONGRES 

Faisant suive Immédiatement s, 1' « L » . », le n* 
Conçrés est ouvert. 

U. Va.In présente 4 l'assistance M. Jaudln, de 
Paris délégué par la Commission Centrale des 
Arbitres. Ce dernier assure les Nordistes des sen
timent-, affectueux et amicaux de leurs couegue» 
tarislens 

Puis difféiente:, questions concernant le règle
ment tt i • 1eu de football sent traitées par MM. 
VandeveeB-aete et Qulttemel. 

M. R lecraeve, dé Calais, nous parle ensuite 
« de la responsabilité, des dirigeants de club» >. 

L'orateur se livre A une critique serrée contre 
contre les perturbateurs dé» matches de football, 
toujours les mêmes, dit-il. 

U demande qu'une répression énergique soit 
exercée par les dirigeants responsables de la police 
des terrains. 

Agissent-ils toujours énrrfltquement ? M. Degrae-
ve ne le erolt pas, certes les dirigeants cherchent 
par la parole » calmer les esprits échauffés. A 
arrêter les insultes, signes précurseurs de choses 
r-lns graves mais jamais la manière forte, c'est-
à-dire l'expulsion du terrain, n'est employée. 

fauteurs de désordre 

Notre Patron-Prime 
il suffit de remplir le bon ci-d<°asotj*), U'in 

îicfier le numéro du patron choisi et *• 
îou* envoyer la *>mrrrc <Je » franc en tim 
'irss-posts pou.- rwevr fr 

CX P A T R O N P R I M E 
du modèle choisi dane le n^veiL 

Bon pour le PATRON-PRIME 
N c 

/ • BOUS prie de nCenvoyer te pin* 
»«t posgtfete te pyjfron Y» 
U . . „ « „ . . . V T T » . v ~ 

rite . . , . « , . . . m . » i i i i m i n j i , r r . . 

de^partemet»! . . . . T - I , L I > ;.,_.._ .-. 
Ci-ioint la rowimt» o!*» t t*anc 

Tube 
GRATUIT 

Suffisant 
pour 1 0 jours" 

L» Pc»K>deEtf JtsiECrijiE ia 
jHss« l'enlève par ' 

U«n moins dur < 
r combattre oa film, a'aortivlorac 
us de produit* domt la dureté ria-

ejaerart d'abùner l'érnail. 

Un moyen plus efficace 
pour s e ne t toyer l es d e n t s 

De« millions de personnes remploient aujourd'hui 
Nous vous indiquons une nouvelle quences possibles du film : l'un le déss» 

méthode pour trou» nettoyer les dent*, grige, un antre i enlève sans frottement 
Cette méthode, dans une cinquantaine de nuisible. 
T * ^ , e m P , ° ï e e "*ieuement par des L'efficacité de ces moyens fut constatée 
million, de personne» et, souvent, «rec p.r des personnes compétentes et un nou-
I approbation de gens cc^petenta. T e»„ dentifrice, pour leur application 

Où que vous regardiez, le résultat est le quotidienne, fat crée : U s'appelle le 
même : des dents plus propres et plus Pepsodent. 
blanches. Voyez ce que cela peut signifier £ ) , „ , L, mo^L, eatitr. ce dentifrice 
p o u r TOU"- ouvre une ire nouvelle ea matière dliygrcae 

Le film peut entraîner la per te 
des dents Protect ions nouvel les 

Les dents sont voilées par un film — cet Le Pepsodent facilite l'action des «cents 
enduit vuqueux que vous «entez sur vos protexieur» des dents que wit icnt la 
dents. Le brossage, suivant les vieille» salive ; l'un est l'alcalinité, l'autre te dis-
méthodes, en laisse intacte une grande solvant des dépôts amylacés, 
partie qui adhère aux dents. Ce ffln» «e Ces résultats combiné» sesoat pour voua 
décolore, forme de. couche» pellicuUires une révélation. Envoyez le boa ci-dessous 
malpropres et oblitère ia beauté des dents, et vous recevrez un tube suffisant pour dix 

11 retient aussi de» particule» d'eliments jours. Notez comme vous vou» sentes les 
qui fermentent et forment des acide». Il dents propres après usage. Remarquez q u i 
maintient ceux-ci en contact avec les dents, n'y a plus de film visqueux, Voyez comme 
ce qui peut occasionner la carie. les dents deviennent plus blanche, à mesure 

Tout en appliquant les vieilles méthodes, m , e **» co«»ches pelUcuiaires dispar»iiiriit. 
les .rouble» dentaires augmentèrent cepen- Ne différez pas plus ioofrtemp* de vous 
dant. Aujourd'hui, grâce aux progrès rendre compte de tout ee que cela signifia, 
accomplis dans l'art dentaire, des moyens dans votre propre intérêt et celui de votre 
ont été trouvés pour obvier aux consé- famille. 
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M A R Q U E av««s»»»s»B»saBss»BSSS»»BsrssBsa«saBa»s»^ 

Le Denttfhice Du Jour 
Basé «or les recherches modernes ; conseillé partent par des dciitûtts. 

TUBE GRATUIT SUFFISANT POUR DIX JOURS 
Le Pepsodent S. A (Service t t ) 233. Faubourg Samt-Maran. PARJS-X» 

Veuillai m'envoyez tnJuilcmMt nu tube «U Peptadeut mmttmmt* p o v «SX ÎOUUk 

Adresse 
1302 Prière <r<crire lidblanml votre < nplrtr — (Un tube Mulimant p>r hmlBc). B-« .19?f 

' rùirles de notre sport, bien kimé, ne sait pa~ le mal 1 Pourquoi ? Parce que les fauteurs de désordre 
' qu'il caasa parmi notre compagnie, c'est ainsi que sont souvent des membres Influents qui se laissent 

Knvoyer votre demande ae PATRON-
IHIMK a Iarlr>>s3e sn ivsn te : 

S E R V I C E D E S P A T R O N S P R I M E S 

RÉVEIL 
186 b i s , r u e de P a r i s . L I L L E 

«taper > d'un objet d'art ou autre» choses s 
vaut les besolus. 

Et puis les dirigeants ne craignent pas- la» me
sures, énergiques, car Jusqu'à présent pas ou peu 
d'exemples ' 

U ta it que cette situation cesse, conclut M. De-
graeve, pour la progression du sport qui nous est 
cher et pour lequel nous consacrons le oeu de 
temps que nous laisse notre travail. 

Nous espérons, dlt-tl, que ia Commission qui 
nous repré=> nto, saura nous défendre avec énergie 
et nous protéger contre ces • dangereux • qui 
viennent entacher le bon renom du • Sport-Roi ». 

LES RECOMPENSES 
A l'occasion tu Congres. U. Vallln est henreux 

dé rappeler la haute distinction, c'est-à-dire la 
médaille d'or oui a été décernée a M. Vxndevee-
caete par la I P.A 

Cette haute distinction est le couronnement de 
25 années d'arbitrage et î3 années de membre se 
la C.R.A Mais les arbitres du Nord n'ont pas vou
lu laisser échapper l'occasion de témoigner leur 
entière reconnaissante A ce vieux et dévoué sport-
man et en leur nr-rr., M Vallln remet au «doyen, 
des arbitres un joli chronomètre. 

Des « compteurs > de matebes et des médaille» 

sont ensuite remis à ceux qui se dépensèrent sans 
compter durant la dernière saison. 

Il est 13 h. 30 lorsque le Congrès est terminé. 
LE BAÎJQtJBT 

Apres avofr été h ta peine, il n'était qoe Juste 
que les vaillants pionniers du football soient 
choyés. Aussi, tous se retrouvèrent en un banquet 
excellemment servi par ia Maison Maréchal. 

Durant tout son cours, la plus franctie gaieté ne 
cessa de régner et pendant plusieurs bonnes heu
re», les mauvais souvenirs lurent dissipés 

Au dessert, M. ValUn a remis une récompense A 
Mlle vandeveetraete. pour les services rendus A la 
Commission régionale des arbitres et il a remercie 
M. Vanrteveeaaete, père. Il a également rendu 
hommage A MM. Lemaire et Cowrbot ot termina en 
levant son verre Ala prospérité de la Ligue des 
Arbitres. 

M. Desrousaeeux a remercié de son coté I assis
tance et purticulièrement M Jaudia. d'avoir bien 
voulu veni: de Parts pour assister au Congrès 

Ainsi se termina cette excellente Journée de 
bons camarades qui sont trop souvent remerciés 
par de rinirratitnde 

Avant de terminer, formons le vœu que le pu
blic manifeste de meilleurs sentiments envers les 
« chevalier» .dn sifflet. 

Souhaitons enfin la réalisation proche de ce vceu 
et espérons que la saison 13J6-1WJR soit de bonne 
aucun pour les rapports amiraux, qui doivent 
toujours se manifester entre ceux qui veulent por
ter -dignement le nom de Sportif. — M. S. 

PELOTE BALLE 
LE TOURNOI OE LILLE 

Le» résultai» 
Lo tournoi triangulaire qui s'est déroulé hier 

sur ia ballodrom" du rtoulevard des Ecoles, a Lille 
entre les parties de Som.iin, Vred et l.illr, a obtenu 
un graod slucc -̂s et une nomr»reuse aftluenee a 
applaudi copieusement aux exploits rtV»i loueurs 

Sonîain es* sorti vainqueur on battais Lille en 
finale par 10 Jeux A 5. 

COUWS^ ' "-'^ 
A MOULINS-LILLE 

.'«s par Résultats des courtes a pied orsrai 
Comité des lètes de Moulins Lille : 

Course de 100 mètre» : 1er Blavoét îe, Nach 
tergal : 3e, Lottin . *e. Bouchant Charles . 

Course de 400 mètres : 1er, Houckaut Joseph : 
Se. Brocker ; 3e, Bouckaut Cbarles ; 4e, Boquet ; 
5e. DemeyOT ; Se, Remy ; 7e, BJgsu. 

Course de 1.500 mètre» : 1er, Schielens -, Se, Ha-
rmefte 3e, Rllci ; 4e. Vandeutoren : se. Verley : 
«é .Vfau ; Te Brlpaisse 

POIDS ET HALTERES 
RIOOULOT ABAT ENCORE DE SES RECORDS 
Hier après-mtdl l'athlète Kipoulot s'est attaqué 

tout d'abord au record du monde de l'arraché a 
deux mains qu'il détenait avec 1-ïi kllogs. 

Aprsè avoir arraché 1£> puis US klL. Kigoato* 
a réussi la charge de 1* b. sou. 

('ontinuant ses tentative*. Rlgoulot eat parvenu 
ensuite à épauler et iuter en barre à 
181 k. y», battant également le record du 
qu'il détenait déjà avec 160 k. 500. 

CYNOPHlLiE 
LE QUATRIEME CONCOURS 

LES, CHIENS SAUVETEURS 
Hier, le CIIID du Oulsa Berger de Défense ds 

Lille, a fait disputer son quatrisak» concours de 
chiens sauveteurs ; CîUe iniinirestatlon s'est dé-
roulée au Grand Carré et a obtenu un très gros 

L ejury était composé de MM. Potigny, Trtbout, 
Gruson, Grassin et. CUMllU 

Au cours de cette réunion Ue chien « àruger », 
A M. Lambin, a renouvelé son exiUolt de l'an der
nier en sautaat par deux fois dans la Dénie du 
liant du Pont Royal, ce qol représente un saut 
de seize mètres 

L'e-preupe a donné le classement suivant : 
1er- Uick, a M. Vandeslienne : :t Duc, A U. Lier-

mans 3e Kruger, a M. i.Hmbin ; 4e Turu, A M. 
Delliaje ; ie Dkk a M. Qrégo 

Les prix furent distrlPu^-s su 
du concours. 

Nou-. rai»(»elous que le concours annuel des 
Chiens de Défense et ainsi que les Championnats 
du C.C.B. auront lieu les Dimanche et Lundt ds 
la Braderie. 

fcnire temps la prochaine course de chiens aura 
lieu le 10 |i!ii;et. A 15 h M, liées de l'Espianade. 

Les rr^utirements son treeus titr le secrétaire da 
C.C.B.D., 21, rue de Turenne. Lille. 

le terrain même 

AUTOM'JBILISMB 
LE GRAND-PRIX D'EUROPE 

nier matin a été donné le départ du Grend-PrrX 
d'Eu» >pe a-jtomoblle sept voituies on: prl» le 
départ. 

Renoisf. Thomas Torchy Divo. ont .iDaudoiMi 
La course s'est terminée par la victoire d'Ascarl 

qui a couvert les -0i kilomètrts '.-> <!u rarcours 
en 8 h. **" soit une moyenne de t&) kl'mètre» s, 
l'heure : Camj.ari est second, 4 trois tours. 

m P . T S M B 
COURSES AU SOIS DE DOULOCNE 

Ire COURSE. — t. Park Orient, liuliock, g. TO.on. 
p. ïl.00. — S. Carahach K. Ferré, p. 62.50. — S. 
l'héocrite. H Struo'at. p 41.50. 

2e COL'RSE - 1. Con.iover, Lister, 5. 41.00 ; U. 
3C.M. — 2 Fofolle, A Esling, p 44.50. 

Je COURSE. — !. Briquet. R Ferré, g. 430.00 ; p. 
115.110. -- 2. Winner, R. Martz. p. 55.50. — s. FunJy. 
ti. l'antall p 35 50. 

*e COUUPK. — 1. Rotne Lumière. Sniirke, S-
t-."01.05 -. p. -.U2.50. — i. Terre Neuvien. M. Mac Gee, 
p. 11000. — 1 liark Diamond. R. Ferré, p. 56.50. 

5e COURSE — '.. New Scot. Gardner. g. 38.00 : 
p 18.50. — I Mastor Quark. II Semblât, p. 17.00. 

Be COURSE — 1. ("yrus, M. Mac Gée, g. Û3.C0 ; p. 
16.50. — 2. Coiam. liéogh, p. te.00. 

La refile <ln. Jtmr o e eOe eltait «fuittBi r>a-
ris arriva un «esésjramme auss i laconique 
que celui de la semaine précédente : 

Devons pas nous revoir: adieu. 
Elle ne devint pas plus b lême en le l isant 

que lorsqu'elle le reçut des m a i n s d e la 
montagi iarde chargée de porter les dépêches 
et qui n* lui disait m ê m e pas bonjour e n 
entrant ctvez eue et en hri tende** l e papier 
bien, _ -

Oui, c'était « t a ta ooerp e a tuiii m 
Bile vMEnjpr* E»asjrBTj»-ji, est aqarm «tas 

tifs instants , les u»«-o*Er» p a s s é s sf»ee 
al a'atxjil ptu twtahi de lumière... 

Il craignait tju'eile devinai , 4 l 'expression 
Ue s o n v isage , la trahison préméditée. 

Et, en tes»jwinl de ee rappeler s e s der-
Eièrea phrases , s e s d»Mxrièreai caresses , eBe 
fut étoemee de ne pea e^étas randn compta 
« m i l n'était posn* ta niéme, q o e c était u n 
autre b a s m e qei ne l i g n a i t p o m U n » 
l'armait plus, oui efatrait onxss »a\ chesatbre. 

Ce soir-La elle écriutt «jne longue lettre 
à son omete Bar*eiry-

EUe rai crœfjest e a fflle. 
g u e , elle évitait {«arttr ,tont i |a«tac, s'en 

• n e r à l é tTsegsT. o — ^ « r d vabHer. ^ ^ 

Alors, elle s e ooneac«srait à s a pauvre pe
tite Gilberte. 

Elle sentait que s i el le ne changeai t pas 
biaisquerneni, par un acte énergique, son 
genre de vie , elle sombreraH dans le déses 
poir... 

Elle s e tuerait. 
La vue de s a fille n e rsxrttarart point, an 

contraire. 
Sa tête blonde, s a ressemblance a v e c s o n 

père aviverait , pour le moment , cette dou
leur qui pouvait avo ir raison de toute son 
énergie , de toute s e Téatstafece. 

Elle fxiayit, non pas la répivbation, la mé
chanceté des sots . 

Elle voulait échapper a e l le-même poux 
son enfant. 

Anne était s û r e que s o n oncle n abandon-
« e r a i t pas plus Giiberte qu'il ne l'avait 
abandonnée, elle. 

Lorsque M. Barbiery reçut cette lettre de 
s a mèce , il était t r è s riieJade d'une criée car
diaque. 

Cela n'ètaét point fiait pour le remettre. 
Auaei la « t u e t i o n «aggraver t -eue . 
Se rendant compte de s o n état, il ordonna 

de télégraphier a u n e v e u de s a f emme dé
funte, Albata Girïel,. dit AJbani, réfugié a'St-
Jean-de-Luz depuis qu'il ava i t fait de mau
va i se s affaires à Bordeaux, et v ivant il n e 
savait trop de quoi. 

Il n'aimait guère ce garçon, à ta lo is vio
lent e t faible, s o u s le joug d'une créature 
tirée — il ne voûtait pas s e le d e m a n d e r — 
de quel bas-fond, e t dont il faisait s a f emme 
lorsqu'elle loi donnait un er-fant. 

Mais si durement atteint d u côté de s a 
propre nièce, qu'il se reprochait, puisqu'il 
pouvait lui la isser une belle fortune, de ne 
Psrvoir pas gardée a v e c lui, cont inuant Jus-

I OB'am bout son rote d e père e n la mariant, 
l-sm las* «ta ta Mr j -

s a vte,soue prétexte qu'il faut qu'une f emme 
aqiprericke à s e tirer d'affaire, et très jeune, 
très belle, la l ivrer ainsi aux entreprises 
d'un homme séduisant , de vieille famille, 
qui en avai t fait son jouet, le vieillard n e 
voulait pon.it partir a v e c cet autre remords 
de ne s être pas montré pour le neveu de 
s a femme telle que celle-ci eût été de son 
v i v a n t 

La dépêche arriva à Saint-Joan-de-Lux la 
veille du jour où les Giriel allaient e n par
tir. 

Albani, qui avait m i s plus de deux m e s 
à s e défaire dans de bonnes conditions de 
la pacotille dosît Jeannino laissait s a part à 
s o n compagnon d'aventures, quittait — s a n s 
dire où il allait — le pays a v e c s e femme. 

Leur enfant, u n e fillette de s i x à huit a n s , 
était partie huit jours plus tôt, a v e c la mère 
de Mme Giriel, une Parisienne, venue pour 
pas ser quelques s emaines a u bord de l'O
céan et e m m e n e r s a petite-fille, qu'elle ven
tait mette e n c lasse à Paris . 

L e s deux époux, en s e passant le télé-
granur.e que la f e m m e lisait ta première, 
n'échangèrent pas d'antre phrase que 

— Le diable serait-il pour n o u s ? 
— Ma foi 1 oui, il est pour nous , i 
C'était le soir. 
Le lendemain, dans l'après-midi, i ls pre

naient le train pour Biarritz, à la gare de 
Saiirt-Jean-de-Luz. r 

Ils s'arrêtaient a ta petite stat ion, a ta 
halte plutôt de Bosson, distante d u vil lage 
d'au moins dix minutes . 

Mais e n wagon, dans un compartiment de 
troisième c las se qu'ils chois issa ient parce 
qu'il était vide, ils avaient changé tous l e s 
deux d'accoutrement. 

Des paquets qu'i ls portaient et qui coneti-
tnskient tout tant: b a g a ^ ita UnetanL. el le n * 

tablier de cotonnade, une jupe de rataine et 
u n fiche noir qu'elle croisait sur s a poi
trine. 

Elle jetait sur s a tète et nouait s o u s le 
menton un mouchoir en po»..te à carreaux 
de couleur. 

P u i s elle refarmait son paquet, où elle 
gl issait ce qu'elle quittait. 

Lui, sorluit du sien une grande blouse 
bleue déteinte jjar les lavages , euTl enrloe-
s a i t s u r ses vê tements e t qu i lui tombai t 
jusqu'aux genoux. 

H coiffait un v ieux c h a p e a u de teatre , 
n o u a i t a u t o u r de s o n cou un foulard rou-
tre-

Et, c h a c u n ayant au dos le oacrmt dont 
l 'enveloppe de lustrine verte ini iqi iaM, 
cru'i l eurs orooriétaires éta ient le -.«uvrPé 
co lporteurs de villatre, fis d-4scer.4«ient c e 
w a g o n , e n se fa isant indiquer le h a m e a u 
de Bosson . vers la mer. 

P a s p lus d'une d iza ine de chaumières , 
d e s c a b a n e s de pêcheurs , où i l s l e v a i e n t 
e n va in offrir, les m a r c h a n d i s e s qu' i ls 
n 'ava ient -pas d'ailleurs. 

A c e n t p a s d e la dernière, u n e o tas i m 
portante, qn l ressemblai t à u n e pet i te fer
me. 

I ls entrèrent éRalement. 
Au fond de la pièce basse , u n e femme 

g e i g n a i t sur u n lit-
— Ah I m e s bonnes gens , <ru'est-!3 que 

v o u s v o u l e s crue je vous achète ?... Me voi
l é pr ise p a r m e s douleurs . . . e t j e i» a i be
s o i n d e r ien du tout. . . J e s u i s v e u v e de
p u i s q u a t r e ans , c 'est m o n a îné qu i n'a 
que se ise a n s .qui condui t la cul ture . . . et 
o n a d u m a l de s'en tirer, malsrfé les too i s 
de la netite q u e l 'aie nourrie , . , ma i s o u i 
«ont m e m a n q u e r du reste, puisque la 
m è r e m'a écrit qu'elle rn-ilttsit la F r a n c e 
e t que c'était son «acte i •»•» « ~ t nsxxjit 

I «Mitre «ta f a a i é a T _ 
- { - — " ^ 

— Ab 1 vous avez un nourr i s son î 
— Ma Gilberte, tenez, la voi là .. He in 1 ' 

qu'el le n'a pas l'air d 'une c a m p a g n a r d e ? 
S a sceur de lait e s t morte , auss i je l 'aime ! 
davantage . . . elle remplace la mienne . 

» C'est sa mère oui envoie sas vête- i 
ments . je n e peux rien vous acheter. 

Une fillette entrait, miprnonne. m a i s un ' 
te int de santé, c l ieveux i.l. LCIS a u vent. ! 
trrands veux étonnés , quatre a n s environ, j 
s u i v i e deux pras de ilix à douze a n s , p lus 
rares, plus ha lés qu'elle. 

— Dites-moi donc, fît l 'homme, ces mou
tards- là n e pourraient p a s n o u s montrer 
l a rou'-e de Biarritz î 

— Si vous voulez. 
— Voilà deux fois que nous la deman

dons et deux fois qu on noua l'uidique :• 
mal. 

» A m o i n s que n o u s s o v o n s des imbéci- t 
les, la bourereoise et moi . . . 

— C'est facile de se tromper, répondit ; 
la fermière, qui . Drise d'une recrudes- i 
cence d e mal, poussai t un vrai Remisse- ' 
ment , i l v en a trois, qui se cro isent près i 
des falaises . j 

» Conduisez l e s m a r c h a n d s jusqu'à l a j 
route de Biarritz , m e s pet i ts (tara. 

Les i e u x a-amins partirent en avant . 
La fillette se mit à trotter derrière e u x . j 

se retournant de t e m p s en t emps pour fi
xer sur les faux colporteurs s e s grande j 
yeux d'un brun doré, très évei l lés . 

Les boucles d'or fo i sonnaient s u r s a ne- ! 
t ite tête. 

Cela lui donnait Tair d'un de ces | 
a m o u r s de Boiuruerau que le soleil a ' 
mordu, remplnçant le teint de bonbon rosé | 
p a r u n ton d'ambre doux et chaud. 

T a n d i s que les frères de lait trottaient j 
sec avec leurs sabots , e l le avait , e l le , de j 

j bons soul iers à lacets . I 

m a r i n rabattu sur le tablier de toile cr i se 
garni de. g a n s e s b lanches , la metta i t évi
demment hors de pair c o m m e toilette par
m i les enfants de Bosson. 

— Hé ! g a m i n s , halte- là 1 cr ia le corpor-
teur. 

— Nous n'y s o m m e s p a s encore, d i t 
l'alné. 

— Justement. . . Arrive un peu. . . Arrivez 
un peu tous les deux. . . Il me semble q u e 
j'ai laissé nia pipe sur la table chez vo
tre mère. . . 

» Courez ! cehri qui me la rapportera le 
premier, aura deux sous. 

l^es moutaTds ne se le firent nas répéter. 
Ensemble, ils part irent an galop. 
La petite al lait les suivre. 
— Tiens , dit la f emme, cç sera pour toi 

les d^ux sous. 
» Tu e s la d u s mignonne et une grande 

fflle. par-dessus le marché.. . Mène-moi a 
la route. . _ » „ 

» N o u s y arriverons avant tes frères . 
Elle mi t la pièce tirée de s a poche , d a n s 

la menot t e de Gilberte. 
— TT. achèteras des bonbons. 
E t la nrenant a«a poignet , e l le ta t t m 

e n avant . 
Les g a m i n s couraient tou jours vers l a 

ferme. 
Le mari e' la fermne. firent u n brusque 

détour, au pied d u n e fa la ise . 
La nui t tombe t o u t d'un -ou©, e n octo

bre. 
Personne autour d'eux. 
Albani p o s a u n e rnatn brusque stjr M 

bouche de la petite fille, t a n d i s q u e M 
femme tirait de sa rtoche. u n f lacon. 

Imbiber un m o u c h o i r rTune part ie Q* 
son contenu le col ler aux n a r i n e s de Fetv 
f a nt f u t l ' a f fa ire dJjMoe seconde. 

corisnle.rs.Dle
pon.it

